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duîite. La ridiubauibe, 'les. groseilles noiýre, Ues fraise, ote.,
qu'on. a muotsées deetS, -nrs cause oesoI~l ~éaure
1'ont jËnuiais- donné 'hieu à mie crise.

liexaaeibaibion,'.est souda-ine, 1Penfanit WC~ diévrelux peu:-
'ianit un jour 'OU aotix et ord nirdulent ait ifit, les anlîdtkxn5
eontt .ps if.rqianes, "iis as aucoune douileit- 11:03 Re-

- - cusôe. Iïienfant rùtîinrve lu san>té ý,aénu alene.ut 'le troisième
jour, bien que parfais l'dm oiondumk u -eà dcewX* se-
aaints on1 -uiste êbre légre nul~e 'manque pas. vI'cod.e.

Pe2i.kant des erdses, lh mp-nitù dve qan~g riendae minm4e
pendant quelques jours-, puis dimiinue giîaldleiment et
1'miiice retroulvie Êon appanmS no-maile ià la ~in ke 'la se-
coffle ou triinesemaine- Tout trouible de la 'santé à,

minmnt at eu inaiablment pour «dtiet dle prolozgei: _' t-
* taquie et d.ýugmenter la quantité d~ en atiuoqe

ludhle, -bronehite:); entiîs l'ex!ice reste sanis efet, et les
élises -ne e.out ni >,Jus ft-équeuk's., ni plus pro!1ongées, àmi
esaion qu'à -ùn aîutre. La quantité d&rn mis qoi
die 'muSeùt-pendlmit une crise est normalJe;, la denei4é est de
1015 et 1030, et la réaction neutre ou esxid.e.- ]Iibumnijne

''x e0gr. Oàû O gir. bc au tube "a'E&ixt et ea en
rapport avec le -veume du sa;ng Préesent. Le qjépôt, très
légeo, - onmi ueaueou-p zde globules rouges, -des eyiliudmxs

* Jut3~uel ~m~aitset parf ois des eyldid.&-s liyaliais, plnais
pas W'antrm g xnimn quelques eristm ux d'licide Urique
ou d'OXalateS et un daépAt urop R n'y "a. jatmuàs eu
&"oedèàme n-i d >,hydwpi.sie à -aucun moient, dans aucuIn de
Ses -Cas, uni -doudeur à lc. niiieton, ni sensildité a'-éniake Le

-coeur et lies wusùqz-aux pa'raiss-ent numunaux en -tout; Aucun

suà01 de BSlqu~1tine, ni de ur ul* me, ni de -gavdtü; et lý'
dn'ot j2mais présenrté 4lo -symnq)Rimc&de sco*rbut, epuvm
ou -dO aafii de lzaynaud. 1.l net pus quStion uie
1li&norrliagie -dans anuéiun (le ýces cas. Oa peuit de uWu, le ecx-

C14irreý 'log aelXs causCS ordinair-e, a'llLiuat-IXie (caIOcUIS, lin.-
-beucuiles, s3philis, oplsmeot.

111 Aitken donne ensilite l>iifxr dc &w sept lu'iiadols
et concluit aisi:

Bien que li.'émnntualiu 'puisse :persistar des qnn às miq
aïffele ~la sauté généàrale ,Autienent que ipar lun léger
déeé d'anémie -après. mie crise pmoné,ac d eD ia-
lades ne peui êr qualifié &le robuste. Dowi un onts soudle-
ment sur îsept. l'uai.turie a dispaniu et depuis, P'était géiéaý1.J
dele.,n.t s'est men'sibkanent ùntgéioi-é.

.Au sujet dru pronostic, (Gulmrlie dlit: "~n'eSt -pas un
d1mger pour la vie, -ni mêmg,. -pour àa -saué eu générel".
D'autre part, le père des, troiýs cau d?.AEheeinou±utK.mrui
et quoiqudl ne soit poMs question &!j'ntuimrie dans sou cas
~personaneI, -le zaipproeheimet est-suàoxesuitf. un 1ýms dle M.
Aiikec, une fille de-cinq -ans, muouTut d1e néphir!te miueaec

ur'én.îe et cela seul a rendu lep iroioetic très Téseré veoux les
aumrez nuieaubres de la fanfle.

Éli Pab.ýenlce d'autopsie,, il ýu.t. seý deaaner ài rcý cas
d'I&uaiMurde. héréditaire Gont d'-orge vaso-_miotnice, ou sonýt
dus Bà dès- altérations de qta-uoture dams les ývaisseaux ou. .ý_s
tissus. des reins. Le fnit quea 1'hémoituçrie iau<ait être cou-
gén.Itale et per thilee que dýanitre 'part, il _se dévelompp
deans 11JI eiS, -des snmpt&nies 'de néphln41e, domnerazit raison

'à la seconde hp hèe il-6 q 'a u prýemîière.
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- Lt. FER-I DANS LE. TRAITEN:I\ffflT D E LA CIJLO-
ROSE ETI DES A.EIE

.Le fer joue un rôle. iniportanit dans ]'orgýnisme, il'est
intimement lié à la composition dusang et se-trouve
-ren:fermé en proportioi -notable dans presque toutes lesj.substances utilisées pour notre allimentation. "Il;-est, dit

Bossigau,.,~ ce .poih~t inidispensable à, la.. vie que, s'i
hétait'.-possible dé former un. régimie privé de. fer, l'animal

ins b'ktantié périrait infailliblement, par la. seulc raison
qu esang ne .pourit 'être reconstitué."

On. a-d'onc, depuis les temps les plus -reculés;, préco-
7 ~nisé, emipirýiuemeint -tout d'abord; le fer comme reconstir

-. tuant. Les travaux cQnte4iporaiiq-de professeurs Ma-

judicieusement admiiiistré eomfbiné a

e; -reosil

triomphe des chloroses vraies -{Iayem.). S'elon le même
auteur, il ne peu' -ftre remiplacpaaundcsspé

.tendus. succédanes

Il est égajement indiqué odans les anémies post-hIé-
morragîques quelle qu'en soit.la cause, dans l'aném'ie des.
convalescents, etc; "Dans -tous les états pathologiques
qui se -compliquent d'aglobulie, ýdit le professeur 1-Iayenm,

:le fer temici.à -pnoduire les mhêmes 'effesqedn lsàé
m.ies primfitives." ft u aslsaé

Certains auteurs ont -prétendu que-le fer administré
per os n'était pas absorbé. Les recherches de Maccallum,
Gaule,, Hochliaus et Quincke, Cloetta, Hoffmann ont

établi cette absorption' et Ja fixation du fer après trans-
formation .en, combinaison albuminoïde dans l'a ihoelle
osseuse. 1l stimule l'activité génératrice dece tissu, centre

,principal -de formation des globules. rouges, hâte la ma-
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